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'Nous appeldns l'attention de nos lecteuïs sur Pannoree dë Mr. JoNli 5
e l ~éèbre ocûlisieadoit :Pl'ivsekQu be d it.êtrè r déeiue. heuréu

(Jvèrieñient pyr:tour ceux qui!sontaffliesg4e aladiesdàn les organ si delicats
de-la-vue et de houe, maldies que-ri'ont soignées jqiégu'icib que 'd'une-manière

'tirsimlàfaiteet'asse.'zge'néralement infructueuse ceùx,, ui .'e sont pas livrésa'ge onstance et bonheur,'co.mn eMIr.,, Wilars,..a la pratique è'xclusive de cette
iid r'm id.:Nou? t.a.risiparcourun'pampllet.don cie monseur

nous-a fait/ptet le.s .témorgnages. nombr.eux .et indubitables qu'il renfermeles
ietils qu'lrdonniodes-cures merveillëises oéréesp ses soins et-à l'aide des re-
mèdes qu'il a découverts," ne nous laissent aucun doute de son Îhabilet. Ce qui

îis 'semble de.voir:tsurtoutefaire sortir Mr W illiars de ilaligie des charlatatîs
icouvrent' ordmireimenteurse absturdes déclamations la'dernière page des,journiux est-le dévouement.plein dephila'nthropie'avec lequel il accorde ses soins

ratuits à la clésse:ildigentegd'où:il faut conclure,' d'après la: nature ordinaire de
Phumanité, que cette portiqnjde;ses patients:est de beaucoup:laplus considérable;car ýont est.habitubileienttremrsédotir:uin cûerer.Lsé
moignages innombrables que pôssède Mr. William s'de cures opéréés sPr des per.
sonnes hors d'état.de l'en rémiinérer, le recommandent infiniment davantage à nosyeux quo les décorations et es honners que lui décern'èrent à jdte' titi-esans

;d6ütepLos uis HVIII. les Clúr! eX . ' ié l -Lé ep oVd -- L,-ful'dhil pje et autres
ilistres aveugles qui Pappelèrenit ziprè'd'éu.

A ropos,- nousne savons i cest ià eiiscréti e in r ce quisuit
,tout psque nous le diro'ns psqu èiintéresseen e umer e ui. su

avons donc.v une letre g~reffei I it,é AdN WMrdilliaris et lui an-
nonçant queMr. 'le mireavait seaxmme et troiivéimeoritestábles e aoeto f c e ls a tte sta n t l'e fh a c t é d s si d o i é s a u rs sle s doctr um aen -s

;'cette lettre lui ip-
prenaitade plus qu'on.n'avait pas 'rudlevör anncer ir es placards6on arrivée
a Québec et î'appel g.'il faisait aux indigehts leur, offiaùt ses services gratuits;pareille chosene se faisant qu'en des éircnsfn's' s Publiques. La

-_corporation est probab lement- l -r'a' i ; i est toujous bon
oconnie les genére .inteitio deMr. Williams.

.La ville eommenco à-être assaillie de curiosités qui se sputent les acclama-
Sions et sdrtoïtCles écus deses'bons citoyns» aborid le Géant 'qui est ôn conÏreditleplus gran hornme que notre villeit vu,'montre chaque soir au théâtre sa-masse incomparable. . Il est acompagn
de danseurs blancs et noirs, d'un voltigeur très fort sur la corde lAche, d'unjon-

* gleur, d'un enfujît très souple -enfin le tout formé'une soirée qui vaut certainement
le prix d'entrée. - Depuis leur arrivée la salle. ý été toujouzrs fort bien garnie, àl


